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CETTE SEMAINE
Obliques 
Un orang-outan fétichiste, une
couleur de cheveux en voie de
disparition, de bonnes raisons de
jurer au travail… Par ici les obliques !

12

Epouserez-vous votre
pharmacien ?
Médecin et pharmacien sont deux
intervenants de santé indissoluble-
ment liés, ce qui ne manque pas de
provoquer, de temps à autre,
quelques étincelles aux points de
recoupement de leurs activités
respectives… tout en les forçant 
à travailler main dans la main. 
Lors de son récent colloque
d’éthique, l’Amgie a fait le point 
sur ce couple en crise. 

6-7

Soleil pas cher, 
mélanome gratuit !
Le risque de mélanome est corrélé à
l’exposition intermittente au soleil :
les amateurs de bronzette sont donc
tout particulièrement concernés par
ce type de cancer… Mais faut-il pour
autant fuir le moindre rayon ?

24

Quand le cholestérol est
indispensable…
Qu’il soit LDL ou HDL, le cholestérol
maternel joue un rôle essentiel lors
des modifications hormonales et
physiques survenant au début de la
grossesse, à tel point qu’une carence
trop prononcée peut être la cause
d’une naissance avant terme.

33

Dans l’ombre de Rubens
Belle et juste exposition que 
celle proposée par les Musées des
Beaux-Arts qui, au départ de leur
fonds Rubens, brossent un parcours
exemplaire des relations entre le
grand maître anversois, ses disciples,
ses collaborateurs et ses contempo-
rains. Une parcour tout public, 
servi par un accrochage de bon aloi,
pertinent et didactique. 
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ia une interface intuitive,
qui mobilise la souris et
non le clavier,un médecin

de famille pourra donc faire défiler
sur son écran tous les documents
de l’intranet/extranet médical
d’Ambroise Paré concernant l’un
de ses patients : résultats de labo-
ratoire, protocoles de radiologie,
clichés d’un scanner, rapports
d’examen technique,courriers mé-
dicaux et autres lettres de sortie....
A condition que ledit patient ait,
bien entendu, explicitement mar-
qué son accord.

Il y a une semaine,les présidents
de cercles du (très) Grand Mons
ont été conviés à une démo ex-
clusive. L’accueil a été positif, esti-
me-t-on du côté d’Ambroise Paré.
Ce que confirment les impres-
sions, confidentielles ou non, que
le Généraliste a récoltées de cer-
tains de ces invités.Le CHU comp-
te sur ces « élus » pour porter la
bonne parole à leurs troupes. Dé-
marrage effectif du système à la
mi-novembre.
■ J.M.
Lire en page 10-11

Le bien que l’informatique fait à l’intérieur se voit à l’extérieur, pourrait-on
dire en détournant un célébrissime slogan publicitaire. Après avoir, 5 ans
durant, œuvré intra muros à ce que le traitement des données médicales
sous forme numérisée se généralise – au point de reléguer le dossier
papier au rayon des souvenirs –, l’hôpital Ambroise Paré, à Mons, permet
aujourd’hui aux généralistes des environs d’accéder de leur cabinet, par
internet sécurisé, aux dossiers médicaux hospitaliers.

n observateur assidu des
questions de démographie
médicale, le parlementaire

déduit de la grande discrétion dont
l’administration avait fait preuve jus-
qu’ici que ce cadastre n’est « sans

doute qu’un plan dans un tiroir ».
D’autant que, selon ses sources, la
commission de planification n’en a
« jamais vu la moindre ligne ».

De son côté, la Santé publique a
tenu à démontrer que ses efforts n’é-
taient ni secrets ni virtuels, en nous
dépeignant l’avancement de la ban-
que de données fédérale des pro-
fessions de santé. Avec, à l’appui,
quelques captures d’écran qui don-
nent mesure des informations gérées

dans l’application. La section ‘mé-
decins’ se construit, donc, à renfort 
de synchronisations de données.
Pour compléter cette concentration
d’infos éparses sur les diplômés ac-
tifs, le SPF projette une enquête vers
les médecins, qui cerne mieux la
façon dont la profession s’exerce sur
le terrain. Mais l’échéance – 2009 –
est lointaine. En attendant, il com-
mence par les kinés.
■ J.M.
Lire en pages 2-3-4

Dossiers à portée 
de clics généralistes

C H U  A M B R O I S E  P A R É  
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« Il se construit ? 
Qu’on nous le montre ! »

C A D A S T R E  D E S  M É D E C I N S

Le neurochirurgien et sénateur MR Jacques Brotchi déposait la semaine
dernière une proposition de résolution suggérant la création, dans l’an-
née, d’un cadastre des médecins. Michel Van Hoegaerden, patron de la
DG Soins de santé primaires et gestion de crise au SPF Santé publique,
exposait dans nos colonnes que ce cadastre, en travaux, avançait bien.
« Première nouvelle ! » rétorque le Pr Brotchi.

A C C R É D I T A T I O N  D É T O U R N É E ,  

E B M  M A N I P U L É E

L’ABSyM déterre 
la hache de guerre

Pour lancer son réquisitoire, mardi, au
cours d’un déjeuner de presse organi-

sé à Overijse, le président Lemye a
pris ses assises sur les accords de la
Saint-Jean (1964), pour revisiter le

système de l’accréditation initié par
l’accord de la commission nationale
médico-mutualiste du 13 décembre
1993. ■ Ph.R.             Lire en page 6

« L’accréditation reposait sur un système volontariste préservant
le droit, pour le médecin, de prescrire ce qui lui paraissait le plus
bénéfique pour son patient, » rappelle le Dr Roland Lemye, le pré-
sident de l’ABSyM-BVAS. « Les partisans des menaces de sanctions

et des contrôles n’ont cependant pas lâché prise,
qui reviennent en force, » poursuit-il, déco-

dant : « Il s’agit ni plus ni moins de trans-
former les médecins en agents de santé,

au service d’un Etat-médecin. »

« Le système des accords médico-
mutualistes a progressivement
été mis sous carcan. »
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